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sous forme d'établissements où 1'on désosse et met en boîtes la morue et merluche pour
l'usage domestique. Ce produit est d'apparence attrayante, et nul doute que quand il
sera mieux connu, il sera apprécié par le public.

Le personnage de Gloucester dont j'ai parlé plus haut m'écrit, à la date du 14
octobre, que vingt-sept bâtiments américains faisant la pêche dans la baie avaient
alors pris 20,000 quintaux de morue.

HARENG.

La pêche au hareng a été languissante et accuse un déficit de $21,316, ce qui
équivaut à 6,059 barils de moins que l'année dernière. On aurait pu en prendre plus,
s'il eût été en demande. Toute la pêche au hareng se fait le printemps; ce poissor
est surtout converti en boitte pour les autres, excepté ce qu'il en faut pour la cou-
sommation locale. Son exportation comme substance alimentaire a cessé, et qnelques
stations de pêche en ont importé, pour servir de boitte, des localités où il abondait.
En quelques années cette pêche a changé de caractère, et d'une source d'exportation
elle est devenue l'auxiliaire des autres pêches. Autrefois les moules et autres boittes
dispendieuses étaient en usage; mais aujourd'hui les pêches au maquereau et à la
morue dépendent du hareng, car nous n'avons sur cette côte ni capelan, ni encorne
ni d'autres poissons à boitte en quantité sufisante. A ce point de vue la pêche au
hareng le printemps est importante, mais elle est réglée par la demande. Le hareng
n'est ni fumé ni préparé en sardines.

L'année dernière quelques-uns des principaux saleurs ont parlé d'exporter cette
année le hareng d'automne. Il faut être armé de confiance pour entreprendre des
opérations qui sont dispendieuses. Les petits pêcheurs ne tenteraient la chose que
dans une aunés où la pêche au maquereau ne vaudrait rien. Des capitalistes peuvent
courir la chance de faire plus avec le hareng qu'avec le maquereau; mais la plupart
des pêcheurs se contentent de ce dernier, et ne se soucient pas de laisser le certain
pour l'incertain, surtout quand il leur faut faire des ·dépenses pour changer leurs
appareils de pêche, car les rets qui conviennent à la pêche du printemps ne font pas
pour celle de l'automne. Le maquereau ayant bien donné cette année, ils n'ont pas
tenté la pêche d'automne,'quoiqu'on sût que le hareng abondait sur la côte. Quantit
totale rapportée par la pêche d'automne, moins de 50 barils de hareng.

L'arrivée du hareng de printemps sur les côtes de l'île est irrégulière. On croit
généralement qu'il vient de la grande mer, et que par suite il doit aborder la côte de
l'est avant celle de l'ouest. Les relevés recueillis à quatorze stations de pêche ne
paraissent pas confirmer cette opinion. Le hareng a fait son apparition au cap Est
le 5 mai, au cap Nord(ouest) le 1er mai, et à des époques irrégulières sur différents
points intermédiaires. Même en comparant toutes les dates, on ne découvre pas la
marche des bancs de hareng. Il est possible que des observations fassent vérifier pius
tard l'ordre dans lequel il arrive sur nos côtes, et on fera bien de comparer les dates
où il remonte un peu plus haut dans le golfe. Ce qui parait être établi, c'est que le
hareng du printemps arrive au large de cette côte à une époque indéterminée, ve'rs le
commencement de mai, qu'il se répand en quelques jours sur toutes les parties d-
rivage, où il reste une vingtaine de jours, puis s'en va. Ce qui est encore établi, c'est
qu'on n'a pu découvrir jusqu'ici la règle qui préside à ses migrations: on suppose
seulement qu'elles sont influencées plus ou moins par les courants, la température, les
poissons de proie et par d'autres causes locales dont on ne peut se rendre compte.

GASPAREAU.

La pêche au gaspareau a considérablement perdu de son importance et elle en
perd tous les jours davantage, mais non pas en raison des excès commis les anuées
précédentes. Les seuls endroits où elle est encore assez exploitée pour entrer dans la
catégorie de nos pêcheries sont: le lac Nord, comté de King, et Cousin's Pond, comte
de Queen. Un gardien spécial a été préposé à ces deux localités durant la derniere
saison. Cousin's Pond est un étang d'environ un demi-mille de longueur sur une
largeur d'un huitième de mille, dans lequel 300 brasses de rets ont été tendues, et
comme son entrée est étroite, un gardien était nécessaire pour veiller à ce qu'elle nIe

230

41 Victoria., A. 1881


